
nelles et ses procédu-
res. 

C’est le plus beau ca-
deau que nous pouvions 
nous faire en ce 10e 
anniversaire. C’est com-
me repartir à neuf sur 
des bases plus solides . 

L’élaboration du Manuel 
des politiques de gouver-
nance va bon train.  
Un Comité ad hoc l’étu-
diera au cours de pro-
chaines semaines avant 
de proposer son adop-
tion par le Conseil.        

Selon l’échéancier prévu 
au plan stratégique trien-
nal, le Conseil devra 
adopter l’ébauche au 
plus tard le 30 juin 2009.  

Jamais plus notre 
Conseil aura à se défen-
dre auprès du Ministre  
ou du Vérificateur géné-
ral de la province de non 
concordance de ses poli-

tiques, règlements et 
procédures avec celles 
du Gouvernement. 

Le Conseil devra égale-
ment adopter au cours 
de ses prochaines ren-
contres sa constitution 
et ses règlements révi-
sés. Ces deux docu-
ments seront par la suite 
soumis au ministère de 
l’Éducation. 

On parle ici d’une longue 
démarche qui demande  
l’expertise de plusieurs 
personnes.  
Par la suite, la direction 
générale devra produire 
ses politiques opératio-

En collaboration avec le 
Bureau de l’Immigration 
et du Multiculturalisme 
de TNL et l’Association 
communautaire franco-
phone de Saint-Jean, le 
Conseil scolaire franco-
phone organise le 15 
mars de 16h à 21h au 
théâtre du Centre scolai-
re et communautaire des 
Grands-Vents, une soirée 
a r a b o - i s l a m i q u e /
francophone. Cette soi-
rée aura comme principal 
objectif de mieux faire 

connaître aux francopho-
nes de Saint-Jean et vice-
versa aux personnes ve-
nant de l’Afrique du 
Nord, la culture de ces 
deux communautés qui 
partagent la même langue, 
mais qui sont différentes 
dans plusieurs aspects de 
leur vie : religion, habitu-
des alimentaires, musique, 
littérature, etc. 
L’Iman de Saint-Jean, 
monsieur Mahmoud Had-
dara, le président du 
Conseil scolaire, mon-

sieur Ahmed Derradji-
Aouat et l’expert interna-
tional de la culture et de 
l ’ h i s t o i r e  a r a b o -
islamiques, monsieur Ra-
chad Antonius seront les 
invités de marque de cet-
te soirée. Messieurs Had-
dara et Antonius s’adres-
seront aux personnes 
présentes qui pourront 
par la suite déguster des 
mets de l’Algérie, de la 
Tunisie et du Maroc. 
L’entrée est libre. 

L E  C O M I T É  D E S  P O L I T I Q U E S   
E S T  À  L’ O E U V R E  
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18  février 2009  

Les  
prochaines 
réunions  
publiques  
du  
Conseil  
scolaire 
 
Saint– Jean 
20-21 février  
Au Centre des 
Grands-Vents   
 
Labrador City 
24-25 avril 
Au Centre éducatif 
l’ENVOL 
 
Toutes les ren-
contres débutent à 
9 h 00 

Michel Genest se-
ra l’orateur invité 
au congrès du 
NLTA au mois d’a-
vril. Ils s’adressera 
aux enseignantes 
et enseignants à 
l’occasion du 10e 
anniversaire du 
Conseil. 

Michel Genest 

Le Lien est une pro-
duction du Conseil 
scolaire. 
Rédaction :  
Yvan Poulin  
Collaboratrices : 
Caroline Thériault 
Annie Garant 
Marie Otis 
Caroline Gobeil; 
Pour nous joindre: 
ypoulin@csfp.nl.ca 



L ’ I n f o r m a t e u r 
Le Conseil scolaire et l’éducation à 
distance prendront la vedette du 
prochain numéro de l’Informateur, le 
bulletin virtuel du Regroupement 
national des directions générales en 
éducation. Driss Ouahdi, Kais Laribi 
et Michel Genest y témoignent des 
défis pédagogiques, relationnels et 
techniques qu’impliquent cet ensei-
gnement. Si vous voulez une copie 
de cet article faites-en la demande au 
service des communications du 
Conseil. 
D i c t é e  J P L 
L’an dernier, Émilie Pitman s’était 
rendu a Québec pour la grande finale 
du concours de la dictée JPL, 
concours qui implique  les pays de la 
francophonie. Elle était revenue fort 
impressionnée par cette expérience. 

Cette année, c’est Christophe Mar-
mouche  qui s’est qualifié pour les 
classes de 5e et 6e années. Il ira par 
la suite aux finales régionales. Celle 
ou celui qui remportera la victoire se 
rendra par la suite aux grandes fina-
les. 

B u r e a u  d e s  s e r v i c e s  
e n  f r a n ç a i s 
Recourrez-vous parfois aux services 
du Bureau des services en français 
du Gouvernement ? On peut lire sur 
leur site : 

« Les buts du service de liaison sont 
entre autres : élargir le réseau de 
personnes-ressources du Bureau des 
services en français (BSF) au sein du 
gouvernement; favoriser et faciliter 
le dialogue et la collaboration entre 
les ministères et les organismes fran-
cophones; élaborer des stratégies de 
prestation de services en français; et 

aider la communauté franco-
phone à réaliser des objectifs 
en matière de développe-
ment. » 

Si vous voulez en savoir plus : 
www.gov.nl.ca/servicesenfrancais 
P o u r  l e u r  é c r i r e : 
servicesenfrancais@gov.nl.ca 
En cas de besoin, Florentina Stroia 
ou Jeff Butt pourront sûrement 
vous aider. 

37e AGA  de la NLSBA 
Le Dr. Bruce Vey et  Monsieur Mi-
chel Genest co-présideront les 5 et 
6 juin le 37e congrès annuel de l’As-
sociation des conseils scolaires de la 
province. La réunion se tiendra à 
Goose Bay. La diversité culturelle y 
sera à l’honneur. Nous vous en re-
parlerons. 

Soutien de 500$ de la RBC 
La Fondation de la RBC a fait un 
don de 500 $ à l’école Boréale pour 
aider l’école dans son projet COL-
LATIONS SANTÉ.  

Repas chauds  
Bravo à l’équipe école des Grands-
Vents qui offre aux enfants des re-
pas chauds trois jours par semaine. 
Et tous les employés du Centre sco-
laire peuvent en profiter les lundis, 
mercredis et vendredis. Il s’agit juste 
de réserver son repas à l’avance en 
avisant Caroline Gobeil, secrétaire. 
Bien manger pour seulement 4$. 

 

N O U V E L L E S  B R È V E S  

Page  2 L E  L I E N   
B U L L E T I N  D E  L I A I S O N  

L’école Boréale a brisé la glace 
des célébrations du 10e de 
belle façon. Michel Genest a 
beaucoup aimé les présenta-
tions des élèves. Sur notre pho-
to, Marie-Josée Derouin. 

Rachad Antonius, spécialiste 
internationalement reconnu 
des questions du Proche-
Orient et expert-conseil des 
grands réseaux de télévision, 
sera l’invité de prestige de la 
petite Mosquée dans la fran-
cophonie de Saint-Jean 

Le dernier clin d’œil de Noël 
2009 nous vient des enfants 
de la côte ouest. 



        Sainte-Anne 
Février 
18-  Lindsay Young 
27-  Martina Cor-
nect 

Mars 
15-  Jennifer Woods 

 Notre-Dame-du-Cap 
 
Février 
26-  Bernard Lainey 

        L’ENVOL 
Février 
27– Marie-Josée 
Murray 
Mars 

11– Nadia Lelièvre 

       Grands-Vents 
Mars 
21– Josée Hotton 
24– Céline Monnier 

             

Boréal 
Février 
17- Stéphanie Coo-
per 

  

Centre administratif 
Mars 
10– Daniel Lafleur 
17– Maryline Be-
thold 
28– Michel Genest 

pour moi, temps par-
tiel, étés de congé, des 
petits bisous de mes 
filles en passant ( dans 
le passage, ma biblio-
thèque ). J'aurais aimé 
voir la nouvelle école. 
Je souhaite beaucoup 
de bons moments aux 

« J'ai beaucoup aimé 
notre séjour à Goose 
Bay. Je vais vraiment 
m'ennuyer des monta-
gnes de neige mais pas 
du froid de janvier 
quand même. J'ai ado-
ré travailler à l'école 
Boréale. C'était parfait 

élèves et au personnel 
qui auront la chance 
de vivre l'éducation en 
français au Labrador 
dans une école toute 
neuve. » 

Annie Garant 

L E S  B O N N E S  F Ê T E S  

L E S  A D I E U X  D ’ A N N I E  G A R A N T  

causé une pénurie d’eau 
chez Papa Noël. Nouvel-
lement aménagé à 
Grand’Terre,  Noël 
Ayangma a dû prendre 
sa douche à l’école. 
Un petit nouveau 
L’enseignante de 4e et 
5e Cathy Benoît à l’école 
Saint-Anne a donné nais-
sance au petit Zachary. 
Bon congé de maternité 
Cathy de la part de tou-
te ton équipe. 

Une découverte 
pour Maryl ine 
Maryline Bethold a dé-
couvert en janvier que 
son Outlook lui offrait 
un calendrier/agenda. 
Après 6 mois d’utilisa-
tion, c’est toute une 
découverte!  Kais Laribi, 
en passant est souvent le 
sauveur de Maryline. Elle 
lui voue une grande ad-
miration. Elle n’est pas la 
s e u l e  a u  C S F P . 

P O T I N S  E T  R U M E U R S  

S a i n t - V a l e n t i n  
sur le plancher 
Louise Guérin a trouvé 
sur le plancher du corri-
dor de son école un 
poème d’amour d’une 
élève à un autre. Une 
Valentine de perdue. 
Pénurie d’eau pour 
le Père Noël 
La mauvaise température 
au « pays du bon Dieu » 
dixit Joseph Benoît, a 
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Monsieur Jean Bijojote arrive 
directement de Toronto à Goose 
Bay. Pour un changement de 
paysage, s’en est tout un ! 

Le 22 janvier, l’enseignante Jean-
nette  Poirier a organisé dans sa 
classe de 3e et 4e à l’école des 
Grands-Vents, une journée où ses 
élèves pouvaient venir avec leurs 
animaux. Après la zoothérapie, 
voici la zoopédagogie. Ça s’appel-
le être à l’avant-garde. 

Les élèves de 7e et 8e année à 
l’école Notre-Dame-du-Cap ont 
suivi leur cours d’éducation phy-
sique en raquette. Quelle belle 
façon de joindre l’utile à l’agréa-
ble! 



vocabulaire et sa maîtrise de la lan-
gue. 

Le projet de francisation à l’école 
des Grands-Vents est un projet 
communautaire. Les parents seront 
invités à participer. De plus le club 
des aînés de Saint-Jean sera égale-
ment de la partie. Des bénévoles 
viendront raconter des histoires 
aux jeunes, jouer avec eux et cela 
dans un atmosphère chaleureux. 

Le projet a la chance de bénéficier 
de l’expertise de madame Guérin 
qui a travaillé sur ce dossier pen-
dant des années au ministère de 
l’Éducation de l’Ontario. Ce pro-
gramme existe en Colombie-
Britannique, dans les provinces de 
l’Ouest et en Ontario.  

 Le projet-pilote Centre d’élabora-
tion et de mise en œuvre de pro-
grammes de francisation qui vient 
de démarrer à l’école des Grands-
Vents est de la part du ministère de 
l’Éducation la reconnaissance d’un 
besoin criant de francisation pour 
les élèves fréquentant nos écoles. 

Pour Louise Guérin, si la Loi 23 
reconnaît aux ayants-droit le droit 
de fréquenter des écoles de langue 
française, ce droit ne veut rien dire 
si les services ne vont pas avec. De 
nombreuses études le démontrent : 
l’enfant qui vit en milieu minoritaire 
et qui fréquentent une école fran-
çaise réussira moins bien que les 
autres s’il ne bénéficie pas de servi-
ces lui permettant d’enrichir son 

P R O J E T  F R A N C I S A T I O N :  
D O N N E R  L E S  S E R V I C E S  P E R M E T T A N T  
D E  M I E U X  E X E R C E R  U N  D R O I T  
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Sara O’Brien est née ici et a com-
plété son secondaire en classe d’im-
mersion. Après un stage d’immer-
sion de 4 mois à Saint-Pierre, elle a 
fréquenté l’Université Sainte-Anne à 
Halifax. C’est cette enseignante qui 
sera au cœur du projet-pilote de 
francisation. Son premier groupe 
est composé de 7 élèves, 5 de ma-
ternelle et 2 de  première année. 
Son bureau est situé dans le local 
des aînés, un endroit  qui ne fait 
pas classe traditionnel. 

VERT L’AVENIR : C’EST PARTI ! 

Des élèves de 5e et 6e années des 
Grands-Vents suivent attentivement 
leur premier atelier de Pensez Vert 
tout en dégustant leur repas. Dans 
10 semaines, ils pourront mettre 
sur pied leur entreprise écologique 
de recyclage. C’est le Students in 
Free Entreprise (SIFE) qui anime ce 
projet. Les ateliers se donnent en 
français sous la direction de Liam 
Kelly, 

Vendredi 6 février, les élèves de 5e 
et 6e année suivent leur premier 
atelier du projet Pensez Vert, une 
des composantes du projet Vert 
l’avenir.  
Animé par les Students in Free En-
treprise (SIFE) de l’Université Mé-
morial, ce projet qui s’est mérité 
un prix international en 2008 a 
trois objectifs : enseigner aux élè-
ves comment mettre sur pied une 
entreprise et le faire réellement, 
expliquer les principes du dévelop-
pement durable et réaliser des pro-
fits avec leur entreprise, profits qui 
seront versés à l’école. 
Liam Kelly qui est l’âme et le mo-
teur  

de cette activité est très fier de 
cette première dans une école fran-
çaise de Terre-Neuve-et-Labrador. 
Mais il ne veut pas s’arrêter en si 
bon chemin. Son objectif : mettre 
sur pied ces entreprises dans les 5 
écoles françaises de la province. 
Plusieurs écoles anglophones de 
Saint-Jean ont adhéré à SIFE et cer-
taines d’entre elles ont réalisé des 
profits de plus de 20 000 $ l’an 
dernier. 
Liam Kelly se rendra à l’école Bo-
réale de Goose Bay fin février pour 
tenter de faire démarrer le projet 
dans cette école. 
L’école l’ENVOL s’est également 


